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La Tribune

Sherbrooke

lundi ler mai 1995

 

Le «nouveau» Racine outillé
pour combattre l'annexion
 

Racine
 

Claude PLANTE

€ regroupement de municipali-
tés de Racine et Brompton Go-
re permettra à la nouvelle entité

d'être mieux outillée pour garder les
citoyens riverains du Lac Brompton.
qui menacent de s'annexer à Saint-
Denis-de-Brompton.

Selon le maire du «nouveau» Ra-
cine, Duncan Mooney, l’union des
deux municipalités donnera plus de
latitude aux élus pour convaincre les
récalcitrants à ne pas trouver l'herbe
plus verte chezle voisin.

Le nouveau conseil municipal
s’est donné la mission «d’être encore
plus à l’écoute des citoyens. Il y a
peut-être des besoins qui ne sont pas
satisfaits chez les gens et nous ne le
savons pas. En ayant regroupé les
deux villages, nous serons plus au
fait des volontés de chacun.»

«Nous formons maintenant une
municipalité de 1000 habitants, ex-
plique le maire désigné. Il sera plus
facile de mettre sur pied des projets.
Déjà, nous en avons deux en vue, ce-
lui de la réfection de certaines routes
et la construction d’une caserne de
pompiers (dans le secteur du lac
Brompton).»

De plus, le conseil municipal
tiendra, samedi prochain au centre
communautaire de l’endroit, une
séance publique d’information surla
nouvelle entité.

Le Racine «nouveau»
Hier, un peu comme on faite

pour le vin nouvellement arrivé des
vignobles d’Europe, on a célébré le
Racine «nouveau». On a pu appren-
dre aussi que le regroupement con-
firmé hier par le délégué régional,
Claude Boucher, permettra une sub-
stantielle baisse du comptes de taxes

La vieille centrale
Saint-François
va reprendre vie
l’an prochain
 

Sherbrooke
 

Kathy NOËL

a centrale hydro-électrique de
L l’ancienne usine Saint-François,

à Windsor, pourrait bien redé-
marrer pour de bon. Des travaux
sont en cours depuis le début du
printemps en prévision de mettre les
turbines en opération dès le début
de 1996.

Le projet s’inscrit dans le cadre
d’une politique d’Hydro-Québec
pour l'achat d’électricité auprès de
fournisseurs privés. Il s’agit du même
projet annoncé en 1993 par la firme
montréalaise Ecohydro, qui pré-
voyait. au départ, réengager la cen-
trale à la fin de cette même année. À
ce moment. Ecohydro disait atten-
dre l'autorisation des ministères con-
cernés avant d’entamerles travaux.

Le redémarrage de la centrale
exige, entre autres, de modifier le
barrage qui coupe la rivière Saint-
François en remplaçant les hausses
de bois, nécessaires pour élever le
niveau de l’eau. par une hausse
pneumatique.

Le bureau régional du ministère
de l'Environnement a confirmé
qu’une étude d'impact environne-
mental à ce sujet a été déposée le 6
avril dernier, mais qu'aucune autori-
sation n'avait été émise. Le ministè-
re vérifie présentementsi l’étude est
conforme aux normes exigées.

«Il peut y avoir quand mêmedes
travaux qui se font autour de la cen-
trale sans avoir besoin d’autorisa-
tion. a cependant indiqué Émile
Grieco. Fun des responsables de
l'évaluation au ministère de I'Envi-
ronnement. Ce que nous évaluons.
ce sont les travaux en cours d’eau.
leur impact sur la faune et la flore
aquatique».

«Pour l’instant, ce ne sont que
des travaux mineurs qui sont faits à
l’usine. Nous enlevons les anciennes
turbines. Nous allons modifier
l'équipement en place pour moder-
niser la centrale». a pour sa part
mentionné Patrick Legault. dont la
compagnie. Hydromécanique
construction. a été mandatée pour
réaliser les travaux.

Une fois remise en marche, la
centrale. qui alimentait autrefois une
partic des installations de la papete-
ric Domtar. fournirait unc puissance
de 5.3 mégawatts. 11 sagirait d'un
projet mineur. si l'on tient compte
des 25 000 mégawalts produits par
Hydro-Québec.

NEMANQUEZ PAS NOTRE CAHIER SPÉCIAL CE MARDI DANSLA TRIBUNE!

Telephoto, C. Lane.

Le regroupement
de Racine et
Brompton Gore, a
été confirmé hier
parle délégué ré-
gional, Claude
Boucher, en pré-
sence du maire du
«nouveau» Racine,
Duncan Mooney,et
du pro-maire, Fer-
nand Ferland.

foncières. Les contribuables jouiront
d’une diminution d'environ 15 pour
cent, selon qu’ils appartenaient au-
paravant à Racine ou Brompton Go-
re.

Le regroupement s'accompagne
de plus d’une enveloppe de 28 180 $,
premier versement provenant du mi-
nistere des Affaires municipales et
faisant partie d’une série de cinq
chèquesqui totaliseront 60 500 $.

Plus d’une centaine de citoyens
de la place se sont donc réunis hier

midi pour souligner la fusion des
deux anciennes entités autour d'un
repas communautaire. On en a de
plus profité pour dévoiler le nou-
veau logo de Racine. La verdure, la
joie de vivre et le travail des gens qui
formentcette municipalité y sont re-
présentés.

Prenant ta parole. l'ex-maire de
Racine et nouveau maire suppléant.
Fernand Ferland, à indiqué que le
regroupement s’est fait dans la plus
grande harmonie.  
 
 

 

 

 
 

 

   

 

 
 

 

   

 

 

   
«Moteur V6

< Boîte automatique

» Contrôle de chauffage indépendant à l'arrière

« Poutrelles latérales de sécurité

e Sac gonflable

e Traction avant

+ Chauffe-moteur

+ Radiocassette AM/FM stéréo avec 4 haut-parleurs|
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L'Association marketing des concessionnaires Chevrolet Geo Oldsmobile du Québec

“Offre d‘une durée limitée, réservée aux particuliers, s'appliquant aux véhicules neufs 1995 en stock comportantl'ensemble des équipements décrits ci-dessus. Photo à titre indicatif seulement
Roues illustrées en option. Transport (745 $) et taxes en sus. *"Paiement mensuel basé sur un bail de 36 mois avec versementinitial (ou échange équivalent) de 2000 $. Sujet à l'approbation du
crédit. Dépôt remboursable de 325 $ exigé. Frais de 5 € du kilomètre après 72 000 km. Préparationet transport inclus, Taxes ensus. ‘l'Assistance Routière et la Garantie GM TOTAL sont offertes
sur tous les véhicules neufs Chevrolet 1995 pour une durée de 3 ans ou 60 000 km selon la première éventualité. Voyez votre concessionnaire participant pour tousles détails.
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Un restaurant de Princevi
lourdement endommagépar
 

Princeville (GB)
 

causé par un court-circuit
électrique a causé des dégâts

matériels importants, en début de

U n incendie très probablement

tu de Princeville, alors que l’établis-
sementet le bar situé du côté arriè-
re de la bâtisse étaient bondés de
clients.

Selon le propriétaire Max Sévé-
gny, rencontré sur la scéne du sinis-
tre, samedi matin, alors qu’il atten-
dait l’arrivée des chimistes de la
Sûreté du Québec avant de récupé-
rer de la paperasse dans le restau-
rant, les dommages matériels ris-
quent de dépasser 60 000 $.

 
Reconstruire

M. Sévégny n’a aucunement l’in-
tention d’attendre avant de procé-
der aux réparations qui s’imposent.
«Dès lundi matin, je vais demander
des estimés et les travaux commen-
ceront rapidement. Je crois bien, de
oursuivre le propriétaire du Turtu-
utu depuis à mois, que je pourrai
accueilir la clientèle d’ici trois se-
maines».

Pour revenir à l’élément destruc-
teur, la quinzaine de sapeurs volon-
taires de Princeville, sous la direc-
tion de Denis Hunter, a mis environ
une heure avant de le maîtriser. La
brigade est cependant demeurée sur
place environ trois heures pour s’as- 
nuit samedi, au restaurant Turlutu- >.
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Le restaurant Turlututu de Princeville a subi de lourds dommages,
ré du côté avantdu bâtiment, une partie quele propri

surer que les flammes avaient été
bien étouffées.

Personne n’a été blessé lors de

Photo La Tribune, par Gilles Besmargian

en début de nuit samedi, lorsquele feu s’est décla-
étaire venait de rénover.

l'opération évacuation dirigée par de Princeville.

 

les policiers de la Sûreté municipale

 

  

Chez nous

Bernard Lemaire compare gens d'affaires et artistes

Un bon entrepreneur
«doit posséder du talent»
 

Gilles BESMARGIAN[WL Victoriaville

e devient pas entrepre-
« neur qui veut et ça ne

s’apprend pas à l’universi-
té. Je compare un entrepreneur à
un artiste. Il doit posséder du talent.
Un spécialiste dans un domaine
spécifique aura des difficultés à de-
venir entrepreneur. Ce rôle appar-
tient plutôt à un généraliste».

 

Voilà en quelques mots com-
ment Bernard Lemaire,le président
du conseil du Groupe Cascades, a
défini un entrepreneur alors qu’il
s'adressait à quelque 200 jeunes ve-
nus des quatre coins de la province
pour participer, samedi à Victoria-
ville, au Se congrès des jeunes gens
d’affaires du Québec.

Après avoir parlé de son expé-
rience de 30 ans et plus au sein de
Cascades, M. Lemaire a fait état des
qualités d’un entrepreneur. «I! doit
aimerreleverles défis, posséder une
bonne formation et une excellente
santé, surtout lorsqu’arrive le mo-
ment de faire des efforts supplé-
mentaires. Celui ou celle qui pense
se lancer en affaires et ne travailler
que 40 heures par semaine est
mieux de choisir une autre carriè-
re», de poursuivre le grand patron
de Cascades.

En plus de ça, un entrepreneur
doit être visionnaire, optimiste, te-
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GRANBY
Fstra Toyota
376-8404

JOLIETTE
Jobette Toyota
759-3449

LACHINE
"ave Lensoa

RAIN

LACHUTE
atte pnts
567-6462

LAVAL
Chomedey ?aycta
687-2634

LAVAL
mont Leyes
Toyota
662-2710

LONGUEUIL
LongueToyota
674-7474

MAGOG
Traynta Magny
843-9883

Les Jours Etiquettes
rouges, c'est plein de gros
bon sens ! Taux de financement
de 4,9 %* pour 24 mois, 7,6 %*
pour 36 mois et 8,6 %* pour 48 mois
applicables à l’achat d’un modèle 1995
Tercel, Corolla, Camry, 4Runner, T100 ou de la
nouvelle camionnette Tacoma.

Votre concessionnaire

MONT-LAURIER
Claude Auto
623 3511

MONTRÉAL
Alor Toysta
378-9191

MONTRÉAL
Chassé Toynta
527 3451

MONTRÉAL
igisle Taggly

36-5010

MONTREAL
Loa, Tonite
Gated
A817

MONTREAL
Tera Gertre ite
115-6354

MONTREAL
Troyuta Pie 17
29 0909

POINTE-CLAIRE
Pat pes ‘erpota
694 1510

REPENTIGNY
Blepenkgn, 140
SAT 1540

RICHMOND
“rrpota Richmorus
276-5973

ST-EUSTACHE
luyota St-Fustarhe
173-4877

ST HYACINTHE
hoqers Tiov
THY

 

 

  

 

  

TOUJOURS!
ST-JEAN
Darg fn gta
150-9600

ST-JÉRÔME
Toynta St-Jérôme
438-1255

ST-LEONARD
SI Léonard Toynta
752-1373

STE-AGATHE
GRA be fa,

ttn

‘Taux de financement conditionnel a l'approbation de Toyota Crédii Canada nc. sur les
modeles 1995 neufs vendus au détail et livrés aux clients admissibles avantle 31 mar 1995
Pour tous les détails, voyez votre concessionnaire Toyota participant

STE-THÉRÉSE
Blayiile
Toyeta
435-3685

SHAWINIGAN
Maure
Toyota
539-8371

SHERBROOKE
Relais Toynta

LR)

SOREL
Fogler Ite

vines | atabse
142-4500

 

TERREBONNE
Automotiles
Li Lévenié
471-4117

TROIS-RIVIÈRES
Trois-Aimières
Tayota
374 5323

VALLEYFIELD
5 Couillard
Autrimotiles,
13 0850

  

    

VERDUN
Woodland Toyota
761-3444

VICTORIAVILLE
Toyota Victoriavaiie
768-8235

*FovoTa

 

 
  

VOTRE CONCESSIONNAIRE

BOUCHERVILLE CHATEAUGUAY
Tayots Dwva) Châteauguay Toyota
855-2350 1200

BROSSARD COWANSVILLE
Brossard Toyota Cawansyille
445-0577 Toyota
CANDIAC 763-6868
Candie, Toyota DRUMMONOWILLE
659-6511 Sorta

CHAMBLY ru
Chambly Terynta 477-1777

658-4334

»
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nace, opportuniste et économe
pour ne nommer quecesqualités, Il
faut aussi savoir concilier travail et
famille. Bernard Lemaire soutient
qu’il n'aurait jamais réussi en affai-
res si son épouse n’avait pas été là
pour s’occuper des enfants en son
absence.

Par ailleurs, un bon entrepreneur

doit savoir s’entourer de collabora-
teurs dévoués, fidèles et compé-
tents. Des gens qui doivent être fer-
rés dans des domaines particuliers
qui l'intéresse plus ou moinste lais-
sent froid», d’ajoute.

En bout de ligne, quand il a réus-
si, I'entrepreneur peut se targuer
d’avoir réalisé quelque chose pour
la société. Il a la satisfaction du de-
voir accompli.

Bourse d'études
de 5000 $
remportée par
une fillette de
cinq ans de
Durham-Sud

Durham-Sud

 

Guy MARCHAND
 

Vale et Victoriaville ce fut au
tour de la petite municipalité

de Durham Sud de compter parmi
ses citoyens, le gagnant d’une bourse
d’études offerte par la Fondation In-
ternationale des Bourses qui à cha-
que année procède au tirage d’une
bourse d’une valeur de 5000 $, dans
chacune des dix provinces canadien-
nes.

Cette année le hasard aura fait
une famille heureuse au Québec
plus précisément à Durham-Sud
alors que la petite Léa Peters, âgée
de seulement 5 ans, a vu son nom
être pigé parmi près de 10 000 billets
de participation à travers la provin-
ce.
«Ce tirage annuel s’adresse à tous

les parents d’enfants de 0 à 8 ans et
ne nécessite aucune cotisation à no-
tre régime d'épargne-études. Il a été
effectué le 12 janvier dernier et la
gagnante s’est vue remettre une
bourse d’études d’une valeur poten-
tielle de 5000 $ qu’elle pourra béné-
ficier dès le début de ses études post-
secondaires», a expliqué la directrice
de la région Estrie pour la Fonda-
tion Internationale des Bourses,
Mme Mi.heline Langlois.
Appelés a prendre la parole, les

dignitaires présents ont tous souli-
gné les bienfaits de ce programme
spécialement en cette période de
restriction gouvernementale. Ils ont
précisé que le domaine de l’Educa-
tion n’y échappera pas notamment
avec la réforme Axworthy qui fera
en sorte d’occasionner des frais sco-
laires supplémentaires aux jeunes
qui poursuivront des études postse-
condaires. «D’où l'importance de
bien préparer l’avenir des jeunes dès
leur jeune âge, tout en créant un in-
citatif à poursuivre des études plus
poussées», a précisé l’agent d’infor-
mation Jean-Camille Geoffroy.

Etaient présents à cette rencontre
la famille de la lauréate, Hilarius et
Betina Peters; le directeur de l’école
Notre-Dame de Durham-Sud, Lau-
rent Soucy; Miche! Letendre, de la
Commission scolaire Des Chênes de
Drummondville; le maire de Du-
rham Sud ainsi que la représentante
de la députée de Drummond Pauline
Picard, Johanne Paradis ainsi que les
responsables de la Fondation Inter-
nationale des Bourses.

A près St-Césaire, Granby, Acton

Programme
Mentionnons que cette fondation

à vu le jour au Canada plus précisé-
ment en Alberta en 1965 et ce n’est
qu’en 1974 que ce régime enregistré
d’Epargne-Etudesa été reconnu par
le gouvernementfédéral.
Depuis sa création la fondation

qui est un organisme à but non lu-
cratif est présente dans les dix pro-
vinces canadiennes et joue un rôle
qui est appelé à sc développer da-
vantage au cours des années futures
compte tenu du contexte économi-
queet politique du pays. L'actif de la
Fondation se chiffre actuellement à
tout près de 500 millions $ et elle
commandite le régime d'épargne-
études.
Ce régime d'épargne-études

B.U.C. est un programme qui offre
la chance aux parents de futurs étu-
diants d’économiserde l'argent pour
les études postsecondaires de leurs
enfants. Par l'entremise du régime
enregistré d'épargne-études il per-
met à ses souscripteurs de générer
des intérêts à l'abri de l’impôt et
comparé aux autres investissements
sans abri fiscal, il peut produire un
rendement bcaucoup plusclevé.

Il constitue un abri fiscal enregis-
tré approuvé par le gouvernement
fédéral et Ic montant maximal ad-
missible est de 1500 $ par enfant de
moins de 13 ans. Le 31 décembre
étant la date limite permise pour
contribuer à un régime d'épargne-
‘études. “  
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Richard Tremblay

Même si les autorités de la Ban-
que Nationale de Sherbrooke ont
opté pour venir en aide à la Société
Alzheimer de l'Estrie avec le tournoi
de golf, édition 1995, après une asso-
ciation de cing ans avec I'ACDO. le
président RICHARD TREMBLAY
m'a confié que le tournoi de golf an-
nuel à Venise aura lieu au mois
d'août. Qui en sera le commanditaire
majeur ? «Il est encore trop tôt pour
répondre à ta question», de me dire
Richard. Un p'tit indice, par contre,
Richard venait à peine de quitter
MICHEL POULIN du Groupe La
Mutuelle.

 

café/potins

-U-

Un p'tit coup de chapeau ce ma-
tin à l’endroit d’'YVAN FRÉCHETTE
quifête ses 25 ans au sein de l’équipe
Volkswagen et de Sherbrooke Auto-
mobile. Ses confrères et consoeurs
de travail sont heureux pour lui et
tout le monde lui souhaite un autre
25!
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Raymond Lavertu
   

Gilles Péloquin

sin Service de l'Estrie, il faut deman-
der 4 STEPHANE [un des vendeurs]
de vous faire visiter la somptueuse
salle à manger, spécialement quand
GERALD BOUCHARD y mange son
sandwich...

-0-

FRANCOIS ROY de Baxter est
d’une arrogance peu commune aprés
avoir ridiculisé les talents de son ca-
marade de travail PAUL-HENRI BE-
GIN au badminton. Celui-ci lui a in-
fligé une correction dont il n'est pas
prêt d'oublier, soit 15-6 et 15-0. De-
vant ce fait, il allait même jusqu'à
prétexter une hernie pour expliquer
sa lamentable performance. Et dire
qu'il veut se mesurer à ANDRE GA-
GNE!

-0-

Les gens dans l'entourage de
SERGE LAMBERT, un employé de
Bombardier dont la résidence est si-
tuée sur la rue Chartier, sont in-
quiets. Pourquoi ? L'ami Serge aurait
semble-t-il un p'tit problème avec la
couleur de sa pelouse. Cette dernière
n’aurait pas la mêmevigueurque cel-
le des voisins!

-0-

ANNIE FORTIER, présidente de
la campagne de financement de la
Société canadienne du cancer. tient à
remercier les bénévoles de Sherbroo-
ke et les environs qui ont contribué
au succès de la journée de la jonquil-
le. Grâce à l'implication des gens, on
a vendu 173 000 jonquilles pour unÀ votre prochainevisite au maga-

POUR MOINS
DE

  

HOROSCOPE"
(Capriconne) du 22 déc. au 20 janv.

 

Tout se simplifie avec vous. Vous faites une bon- Ef LI L}I
ne action. L'autre sexe entreprend des démarches.
Vous trouvez une lumière sous le boisseau.  Besu- D] El IL A

coup de bruit pour rien. ç 2
R

U du 21 janv. au 19 fév.
ERbCQAU T NI D

Ne vous arrêtez pas en chemin. Un ami survient.
Votre secret est connu de tous. Ne recourez pas à H LI
des moyens déloyaux. Vous développez une idée.
Vous montez dansl’échelle sociale. Vos convictions R AlL
sont bien établies. A EE

- du 20 fév. au 20 mars

( Poisson ) G RjI
Rien comme une chose bien faite. Pas de fumée D S

sans feu. Votre élan vous transports. Une idylle est G
annoncée. Votre prochain se montre généreux. On E 3
a des yeux pour voir. L'autre sexe s'ennuie. Vous T
vous perdez dans un dédale. 3 olo

fl; du 21 mars au 20 avril -Belin ) T=
Qui n'entend qu'une cloche n'entend qu’un son. B clo

La réflexion s'impose. It se produit un développe-
ment intéressant. On apprécie vos goûts. Vous dis- g NIU
cutez de choses graves. Un plan se modifie.

T IIE
du 21 avril au 20

( J aureau ) CNE

On vous trompeà votre insu. ll! n'y a pas si loin AdeLe
entre l'arbre et l'écorce. Vous pensez souvent d'y- Aglaé
ne drôle de manière. Vous ne pouvez suffire à tout. Alain
La route vous paraît longue. Alexis

Gemeaux du 21 mai au 21 juin Alix
André

Comment expliquer certains caprices? On tente Anna
de vous accaparer. Un espoir se justifie. Votre posi-
tion se stabilise. Les fumisteries sont nombreuses. B 24
Vous visez droit sur votre objectif. enol

Bruno
du 22 juin au 22 juillet(Cancer) 710020 2200 i.

Camille
Des circonstances sont indépendantes de votre Cécile

volonté. Un étranger vous intrigue. Un mot vous é- :
pate. Votre élan devient irrésistible. Une nouvelle Chan tal
vous encourage. Vous êtes fin psychologue. Ne Côme
confondezpasles identités.

; du 23 juillet au 23 août ie“
C Lin Danie

Denis

Ne mélangez pas le sucre avec le sel. Votre rôle
devient équivoque. On vous donne carte blanche. Edgar
Chat échaudé craint l’eau froide. Votre résolution Edith
est admirable. loi

du 24 aoûtau 22 sept. OL(Verge Eric
Vous tirez bion votre épingle du jeu. Beaucoup

bénéfice net de 40 000$, permettant
à l'organisme de dépasser l'objectif
de 50008...

-0-

RAYMOND LAVERTU pose sa
candidature a la présidence du Syndi-
cat de I'enseignenent de I'Estrie. Pos-
sédant une expérience de 29 ans dans
l'enseignement, Raymond est recon-
nu par sa franchise, sa générosité et
son honnêteté. De plus, il possède
une solide expérience syndicale au
niveau de toute la région...

-0-

Le Tournoi international de hoc-
kev bantam de Sherbrooke. c’est une
affaire de douze mois par année.
L'organisation vient de recevoir la
confirmation d’une équipe du MEXI-
QUEpourla prochaine édition.

La dernière information en pro-
venance de Coaticook voudrait que
GILLES «Pélo» PELOQUIN assume
la mise en marché des Frontaliers de

      Coaticook de la Ligue de hockeyju-
nior À du Québec. Onsait que l'ami
«Pélo» a réalisé un travail de géant
avec la fête des Carnavals, 24e édi-
tion, et que sa présence avec les
Frontaliers pourrait être un bel ac-
tif...

-0-

MICHEL TOUCHETTE, le pro-
prio de la Boutique Jim Heron, vase
rappeler longtemps l'ouverture de
son nouveau magasin, voisin du Bos-
ton Bar. Pourquoi ? Epuisé en raison
des heures passées à son nouveau lo-
cal, voilà que l'ami Michel. se présen-
tant à la maison tard le soir en com-
pagnie de sa conjointe LILIANE
KIMET, casse la clef pour entrer
chez-lui dansla serrure. Le couple en
fut quitte pour coucherdansl'auto!

-0-

AMAL ZAARIl'ignore sans dou-
te, mais elle fait une sérieuse promo-
tion pour les caisses populaires de-
puis que MICHEL BÉLIVEAU de la
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NOUE NATIONALE DU CANADA

KYSTIQUE..
s

nt
Cest cinguanttmilice, quatre oo

L'Association des intermédiaires en assurance de personnes du Québec remettait
tout dernièrementà l'Association québécoise de la fibrose kystique un chèque de
150 488,60$,soit le résultat de sa levée de fonds. Grâce au travail bénévole de 13
000 membresdel'Association et depuis la première campagne del’AIAPQ, au-de-
là de 1 540 000 ontété récoltés à l'échelle du Québec. La photo nous montre de
gauche à droite: DanielBlais, grand responsable de la campagne 1994, Nathalie
Lambert, présidente d'honneur de lu 5e campagne, Marc-Éric Desmarais, jeune
adulte de la fibrose kystique et Denise Ménard, DG del’Association québécoise.
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Ernest Omer

Estelle

Paula

Gabriel Pierre

Ignace Raoul

Réal
Joël Régis
Jules Reine

Julie René

Justin Rose

laura Serge

Léon Siméon
Lisette Suzon

Luce

Lucien Thierry

Lucille

Ursule
Marc

Yves

Ninon Yvon

Noémi
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Sherbrooke 569-9543
Omerville 843-8465
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    caisse populaire de Rock Forest a ac-
cepté un prêt garanti par la SDIS
pour la jeune marocaine alors que
trois banques avaient refusé d'aider
la jeune femme pour son commerce
malgré la garantie du prèt…

{)-

President de la Maison Régionale
de l'Industrie, MARCEL CAMDEN,
te pourra être accusé de ne pas faire
sa part pouraider l'économie région-
al. Marcel à investi plusieurs dizai-
nes de milliers de dollars en rénova-
tion dans sa maison de Sherbrooke il
v a quelques années seulement. et
se lance présentement dans un autre
projet: se construire à Birchton.
Quand la construction va, tout va...

-0-

Le grand. le très grand BRUCE
STEVENSON de l'université Bis-
hop's sera de retour ces jours-ci
après avoir pasé quelques jours à Ca-
pe Cod avec des amis. Le grand Bru-
ce n’est pas un pro du golf mais il ne
déteste pas serpenter quelques ter-
rains chaque année. Il doit avoir tout
un arc arrière.

Mêmesi le conseiller municipal Jeon-
François Rouleau est fort occupé avec
le Comité exécutif de la Ville de Sher-
brookeet ses autres activités, il de-
vait se faire un devoir d'assisier à
une couple de parties du tournoi mid-
get AAA pourl'obtention de ls Coupe
Air Canado.

“PREMIER TOURNOIDEL’ESPOIR !
Jean-Louis Charvin de la Boutique Maître-Sport ainsi que les co-pro-

priétaires de Boutique Pour Lui, Normand Fabi, Denis Masson et Michel
Gobeil se sont regroupés pour mettre de avant le premier tournoi de
golf de l'Espoir et qui aura lieu le 26 mai prochain au club de golf Sher-
brooke. :

L’événement se déroulant sous le thème de partenariat, Jean-Claude
Charvin m'informe que le tournoi va être sous la présidence d’honneur
de Jean Perrault, maire de Sherbrooke et Pierre Reid, le recteur de l’Uni-
versité de Sherbrooke.

Les profits de cette première édition du tournoi de l’Espoir seront uti-
lisés dans un premier temps pourla remise d’une bourse universitaire à
une étudiante ou un étudiant handicapé. Aussi, un montant d’argent à
deux organismes de charité: la Fondation de la sclérose en plaque et la
Fondation de l’arthrite.

Membre du comité, Jean-Louis Charvin demande aux gens intéressés
par le tournoi delui faire parvenir, d’ici le vendredi 12 mai, le formulaire
d'inscription avec les noms des joueurs formant votre groupe. et bien
sûr le chèque. Un départ simultané à 12h30 et la formule est celle d’un
«vegas à 4». Encore là, si vous êtes intéressé par la commandite d’un
trou, il faut le faire savoir au comité en communiquant à 821-7650 ou
346-7644.

Comme tout autre tournoi, de nombreux prix seront offerts après un
repas dans l’ambiance agréable du chalet du club de golf Sherbrooke.

 

 

   

  
   

 

  

264-0999
1 800 567-6955

(de l’extérieur)
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REGROUPE LES HOMMES
D'AFFAIRE LES
PLUS RICHES DE LA

    

  

C'EST QU'ILS NE SONTPENSEZ-NOUS D'UN
SE CE PAS SI RICHES QUESPECIAL 25 PATS AU
CHOIX ANEC BOISSONS
AU PRIX DE 32 $ PAR
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  Tu N'AIMES
PAS MA MERE,

MAIS SI,
VOYONS !
MAIS OUI,

<
ELLE
VIENT

POUR UNE
N\SITE
DEMAIN.

VOYONS !
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M. ABERNATHY
 

 

 

 

IL FAUT SE DIRE BONNE
NUIT !
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 de soleil à la maison. Votre imagination vous indult
en erreur. Une proposition fait sensation. Vous te-
nez une personne an échec.

(Balance)
L'autre sexe devient jaloux. Qui veutla fin prend

les moyens. On vous épie. Vous réparez une erreur
du passé. Vos arguments sont irréfutables. On ten-
te de vous influencer. L'homme propose, mals
Dieu dispose. Un roman vous passionne.

CSconpion)
La vie est ce qu'on la fait. L'autre sexe recherche

du 23 sept. au 23 oct.

du 24 oct. av 22 nov.

 

Dans le domaine de I'automobile, quel est
l’équivalent français de « cylinder head »?
Réponse:
culasse.

Note : La culasse est une pièce fermant la

ss 

IL EST TARD , M.ABER NATHY.

DE JA?
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M. ABERNATHY
 

 

  

ON À ATTENDU TOUTE
LA JOURNEE RIEN QUE

\ POUR ÇA ?
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   votre compagnie. Ne pardez pas votre idéal de vue. partie supé rie ure du cylindre d’un
Vous procédez avec une exquise délicatesse. Votre sur À av : a
coeur balance. Vos avantages sont plus qu'évi- moteur à explosion ou à combus-

dents. Vous confirmez une décision. tion et dans laquelle est pratiquée
(Seagitiaire”) du 23 nov. au 21 déc. la chambre de combustion. La
Une rumeur ont sons fondement. Le travail est culasse peut être coulée en une

toujours productif. Certaines preuves sont bien La ère
établies. Une nouvelle vous comble de jolie. Rien seule piece.
comme la persévérance. N'allez pas vous compro-
mettre pour des niaiseries.

GEYSER
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        Une collaboration de I'Office de la langue française
M ait, fi + 
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La Belle Vie est publiée à tous les premiers lundis du mois
Information: Benoît Charland, François Fouquet 564-5450  

  
VIEILLIR EN GARDANT BON PIED
Madame G. Gagné a dû fêter

son 68e anniversaire à l'hôpital. El-
le y séjourne depuis plus d’un mois
alors que son excellente santé ne

laissait aucunement présager une
telle éventualité. Malheureuse-
ment, elle a perdu pied lors de la
sortie du bain et, dans sa chute,
s'est fracturé la hanche.

Cet événement n’est pas excep-
tionnel puisque le tiers des 16 296

personnes âgées de Sherbrooke et
des environs font chaque année
des chutes et qu’une fois sur trois,
elles se produisent de façon répéti-
tive. Ces chutes provoquent très
souvent (environ 1 fois sur 10) des

blessures graves qui exigent l'at-
tention du médecin et parfois méê-

me une hospitalisation prolongée.

C’est ainsi que chaque année,
plus de 200 personnes âgées sont

 

RÉSIDENCEGILLESPIE
centre-viile

57, RUE GILLESPIE
2 et chambres avec salle de bains complète. Service aux tables,
choix de 2 menus. Surveillance 24 heures. Ascenseur, activités, mes-
se, médecin, soins particuliers aux malades occulaires, coiffeuse.
Membre A.R.P.A.Q. inc.

823-6869 05959
 

hospitalisées à Sherbrooke pour
des problèmes consécutifs à une
chute. Le séjour moyen à l'hôpital
est d'environ 15 jours pourles per-
sonnes de 65 à 75 ans et de plus
d'un mois (37 jours) pour celles de
75 ans et plus. Finalement, à partir
de 85 ans, environ les deux tiers
des décès provoqués par blessures
sont imputables à une chute.

La Régie régionale de la santé
et des services sociaux de l’Estrie
doit consacrer plus de trois mil-
lions de dollars annuellement pour
faire face aux dépenses de santé

qu’entraînent ces seules hospitali-
sations (environ 15 000$ par per-
sonne).

Cependant, mêmesi en général
les chutes répétées n’entraînent
pas de blessures, le choc psycholo-
gique qui résulte de celles-ci peut
être grave et amener la victime à
perdre confiance en sa capacité de
prendre en charge ses occupations
quotidiennes et à restreindre ses
activités. Il est alors possible qu'il
y ait une diminution de la mobilité
et un accroissement de la dépen-
dance.

Les chutes ont longtemps été
considérées comme des événe-
ments imprévisibles, dus à la mal-
chance ou à l'imprudence. Aujour-
d'hui, on connaît mieux les
nombreux facteurs qui sont res-

ponsables de ces chutes et ainsi
prendre les mesures voulues pour

réduire ou éviter les risques.
Journée d’information

Une journée d’information et

d’échanges sur les services com-

munautaires et publics en soutien
a domicile se tiendra le 4 mai au
centre de jour de la Résidence de
l’Estrie, 500, rue Murray à Sher-

brooke, entre 9 h et 18 h.

Le thème choisi pour cet évé-
nement est: «la prévention des
chutes». Pour souligner l’impor-
tance de la prévention des chutes
dans le maintien des aînés à domi-
cile, on vous suggérera quelques
conseils pratiques pour prévenir

les chutes à domicile.

Pour obtenir plus d’information
sur la prévention des chutes par
l'aménagement sécuritaire et les
modifications à apporter à certai-
nes habitudes de vie, consultez la
Régie régionale de la santé et des
services sociaux de l’Estrie.

COMMENTRÉVEILLER SON APPÉTIT?
Avez-vous moins faim qu’à 20,

30 ou 40 ans? Si oui, n'en soyez

AUBERGE BROOKS
 

 

  

   

   

* Solitude
* Sexualité 
AUPRÈS DES RETRAITÉS DE 50 ANSET PLUS
Relation d’aide sur les difficultés d'adaptation

» Perte d’un être cher

SHERBROOKE(819) 565-3375

GABRIELLEBLAIS,FRR

* Séparation-divorce
* Approche auprès des mourants  

   
 

4723 

: ; Mone SeDominique

Centre d'hébergement pour aînés(es)

avec le permis du Gouvernement du Québec

 

Scems Dominicaines des Saints-Anges Gardiens

361. RUE MOORE. SHERBROOKE. QUÉBEC. J1H IC] Tél.: (819) 346-5512

 

Résidences pour personnes âgées

Médecin, pharmarcien
Infirmière en permanence
Personnel qualifié
Chapelle
Cuisine maison
Repas servis aux tables
Diêète spéciale respectée
Surveillance 24 heure
Bouton d'urgence

346-0423
10, rue Brooks
Coin King et Brooks

Sherbrooke 05962
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La prevention des chutes a domicile
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pas surpris puisqu’à l'addition des
années s'associe fréquemment une
diminution de l'appétit.

Chez la personne qui prend de
l'âge, plusieurs facteurs nous per-
mettent d'expliquer ce phénomène.
Dans un premier temps, il peut y
avoir une baisse dans la sensibilité
du goût et de l'odorat. Il y a sussi
la prise de médicaments qui modi-
fient le goût des aliments ou qui
coupent simplement l'appétit. La
solitude quant à elle, enlève le
goût de cuisiner ou de manger. Par
surcroît, une certaine lassitude
peut s'installer chez les mères de
famille qui ont longtemps «cuisiné
pourles autres.»

Pour contrevarrer le problème

de la diminution de l'appétit, il faut
d'abord redonner à l'alimentation
et à la préparation des repas la pla-
ce qui leur revient. Commencez
par vous donner le temps de prépa-
rer vos repas, ce sera un premier
aps pour faire de ce moment une
activité intéressante et positive. En
planificant un menu à cahque se-
maine, vous pourrez briser plus fa-
cilement la monotonie de votre ali-
mentation. La planification d'un
menu exige bien sûr l'investisse-
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RÉSIDENCE OASIS
POUR RETRAITÉS AUTONOMES
OU EN PERTE D'AUTONOMIE

e Bail au mois
e Chambre privée ou occupation double
e Repas, literie et mobilier inclus
e Système d'alarme individuel
© À proximité de l'hôpital

e SOINS INFIRMIERS JOURNALIERS

e SERVICE DE MÉDECIN
e SERVICE DE PHARMACOLOGIE

. 1471, BOUL. PORTLAND, SHERBROOKE

GROUPES - GROUPES - GROUPES
OUEST CANADIEN <Avion-autocar,

départ de Sherbrooke le 13 juiliet
avec Robert De Courcel — “Dernière chance”

Communiquez avec
Mme Monique Castonguay

au 563-9049
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GRAND TOUR D'EUROPE - 19 JOURS
Avec Robert De Courcel. Départ 26 août
Réservez tôt $$$ et économisez   
   
 

ESPAGNE - COSTA DEL SOL
Départ le 30 sept. 3 semaines    
 

TURQUIE “Grand Tour 19 jours”
Départ le 6 oct. 1995
    
 

VOUS LE VOYAGE

TUNISIE - Circuit et séjour
Départ - 6 novembre 95
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DONT
VOUS AVEZ TOUJOURS REVE

8 au 19 juillet:

19 au 28 juillet:

OUEST CANADIEN, acc. Liliane Hinse

Croisière de 7 nuits en ALASKA et 2 nuits à
ANCHORAGEacc. Hélène Massé.

18 au 27 juillet:

29 juil. au 5 août:

19 au 26 août:

Terre-Neuve, St-Pierre et Miquelon.

ÎLES DE LA MADELEINEacc.Liliane Hinse

Croisière sur le St-Laurent jusqu'à St-Pierre
et Miquelon acc. Hélène Massé.

31 août au 21 sept.:

8 au 24 sept.:

28 sept. au 19 oct.:

31 oct. au 16 nov.:

LA CORSEacc. Hélène Massé.

ITALIE ET SICILE acc. Hélène Massé,

CÔTE D'AZURacc. Philippe Prévost.
TUNISIE,circuit et séjour acc. Lillane Hinse.

Dernandez notre brochure
pour connaître tous nos voyages de 1 jour et plus. Permis du Québec [TH

   

ment d'un minimum de temps. Ce
temps sera toutefois récupéré lors
de la préparation des repas puis-
que tout sera prévu d'avance. L'uti-
lisation d'un menu favorise une
économie monétaire et permet de
diversifier son alimentation. Rap-
pelez-vous qu'une alimentation va-
riée est une clé importante pour

améliorer sa santé.

Parlons maintenant de l'assiet-
te proprement dite. Même si cer-

tains paramètres familiaux ont

changé et que vous ne cuisinez que
pour vous, gardez en tête que vous

méritez une assiette bien apprêtée
et qu'il est important de retrouver
le plaisir de cuisiner. Précisions

d'abord que pour avoir devant soi
une assiette appétissante, il n'est
pas nécessaire d'y passer des heu-

res ou de changer toute son ali-

mentation. Commencez par pren-

dre plaisir à décorer les mets que
vous aimez déjà. ils n'en seront
que plus attirants. En apportant de

la couleur à l'assiette, non seule-
ment on s'ouvre l'appétit par le vi-
suel, mais on se donne de plus la
chance d'ajouter des saveurs, des
formes, des textures et des nutri-
ments à notre alimentation.

Une assiette appétissante chas-
sera l'envie de la repousser du re-

vers de la main. Les légumeset les

fruits colorés jouent un rôle bien
important dans la décoration de

l'assiette. Nous vous suggérons
quelques idées pour ajouter de la
couleur à vos repas. Des carottes
ou des bettraves cuites ou râpées
égaient des aliments de couleur pâ-
le. De la laitue ou des épinards
tranchés finement servent de nid
pour un morceau de viande ou de

poisson. Le paprika, par sa couleur

CLIT
4 : POUR RETRAITES

i, . OCCUPATION
ot IMMEDIATE

© CHAMBREPRIVÉE ET
SYSTEME D'ALARME
INDIVIDUEL

e ASCENSEUR
® SERVICE AUX TABLES

8 e LITERIE ET MOBILIER
INCLUS

e BUANDERIE
e PASTORALE
® COIFFEUSE |
® SALLEDE TELEVISION
ET LOISIR

e SOINS INFIRMIERS
e SERVICE DE MÉDECIN
© SERVICE DE PHARMA-
COLOGIE

® Prix à partir de 525$

SOUS LA GARDE DE

+ Séittinel
SMART TTRLE
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   55, RUE BROOKS

SHERBROOKE   

flamboyante, donne un brin de
chaleur aux pommes de terre en
purée ou au riz. Une branche de cé-
leri dans un jus de légumes lui
confère une note exotique. Un thé
décoré d'une tranche de citron rap-
pelle le soleil elors des journées
plus grises. Des petits épis de maïs
en conserve accompagnent très

bien un sandwich. Des lanières de
piment, qu'il soit vert, rouge, oran-
ge, jaune ou mauve ajoutent une
touche de frais au reaps. Gardez en
tête que les piments autres que

verts sae digèrent plus facilement.
Et n'oubliez pas le persil, plante
verte réputée pour être l'élément
décoratif par excellence. Il s'utilise
aussi comme assaisonnement. Gar-
dez-en en pot pendant l'hiver, vous
aurez une plante verte de plus et
du persil frais pour décorer l'as-
siette et relever le goût de vos

mets.

Varier les contenants apporte éga-
lement une touche de nouveauté.
Pourquoi ne pas vous offrir un

sandwich dans un beau panier plu-
tôt que dans la traditionnelle as-
siette? Avez-vous pensé à inviter
un ami ou un membre de la famille
pour partager votre repas? Vous
pourriez l'impressionner par des

mets simples qui, avec votre tou-
che personnelle, deviendraient dé-
bordants d'artraits.

Ce ne sontici que quelques sug-

gestions. Quant on y pense, on
prend vite conscience que l'on ga-

gne à ajouter une petite touche de
fantaisie dans son assiette. La seu-
le limite est votre imagination.

Diane Gagnon
Martine Picard

Diététistes-nutritionnistes
846-4687, 864-4796
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| RÉSIDENCES ET APPARTEMENTS |
POUR PERSONNES ÂGÉES

I¢ MONASTERE |
C'EST RASSURANT!

PARCE QU'ON VOUS OFFRE:

* Infirmières 7 jours/semaine
* Préposées 24 heures/jour
* 2 choix de menus à chaque repas
 Caféréria 24 heures
* Salle de bains complète dans chaque
chambre

» Messe à tousles jours
* Des activités variées
« Cable de télévision
» Intercom

Idéal pour convalescence

à partir de 695$ foutinclus»

564-0983
564-0786

871, rue Ontario,
Sherbrooke
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RESIDENCES
LEWy,

 

MANOIR
SHERBROOKE

* Service médical
* Salle de billard

* Visite du médecin
* Podiatre

* Comité de pastorale

et sécurité. Voilà nos priorités,

ram

LES RESIDENCES SOLEIL
MANOIR SHERBROOKE

Là où la sécurité
fait partie de nos priorités.

Retraités et pré-retraités. Venez découvrir vous aussi la vraie
vie. Une vie familiale active et animée à votre goût. Une vie
de rêve...

e Système de caméras * Service d'aide ct d’assistance
* Coiffeuse sur demande Vv
* Salle d'artisanat * Dépanneur PHASE Ill
* Salle de jeux * Bibliothèque Réservez dès

see ale > a ‘ maintenant. Messe, chorale * SPA, sauna 3%, porte patio et
* Surveillance 24 heures Salle a manger Diepldicon. ©
* Ophtalmologiste * Service bancaire PP
* I-ntretien ménager * Chorale Déjà 50% deloués

. Le . Hatez-vous!
* Animateur sur place * Denturologiste
pour toutes vos activités * Salle de télévision

Système d'alarme urgence et
alarme incendie dans chaque
appartement

* Piscine intérieure
* Terrasses ensoleillées

(Appartements Studio, 24, 34 et 44) {

Excellente nourriture, activités, loisirs, chaleur humaine. confort

 

      

     
   
    
 

  

MANOIR SHERBROOKE Tél.: (819) 822-1038
son  
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LA VIE AMOUREUSE DU COUPLE RETRAITÉ
Au moment de la retraite, la

vie amoureuse du couple peut
devenir tumultueuse. Le couple
qui éprouve des réticences à
échanger, discuter, exprimer ses
désirs, se dire ce qu’il ressent,
connaîtra beaucoup plus de diffi-
cultés d’adaptation dans sa vie
amoureuse. Il survient, dans cer-
tains cas, séparation ou divorce.

Le couple qui mise sur la
communication pour manifester
ses désirs et ses besoins se don-
ne le moyen d’expérimenter une
sexualité épanouissante. Le désir
et l’intérêt que portent le retraité
à la sexualité varient ainsi que la
fréquence au coît. Il n’y a pas de
règles qui définissent le compor-

VOS OREILLES
Dans cette page, au début du

mois passé, nous avions abordé
quelques croyances populaires
concernant l’audition et les appa-
reils auditifs. La réalité est souvent
toute autre.

Parlant de voir, nous savons
tous que notre visicn change vers
l’âge de 45 ans. C’est la presbytie.
Saviez-vous qu’un phénomène sem-
blable se produit sur le plan de
l’audition?

On appelle «presbyacousie» le
phénomène de vieillissement de
l’oreille. C’est ainsi qu’on peut dire
sans exagérer qu’après 65 ans, une
personne sur trois est touchée par
la question. C’est principalementla

| partie interne de notre oreille qui
| voit disparaître quelques-unes de
à ses quelque 25 000 cellules ner-
veuses. Sachez qu’il s'agit d’un
processus normal chez l'humain.

La presbyacousie peut être plus
importante chez certains individus
s’il y a une tendance familiale à

À perdre l’audition ou si l'individu a
ÿ été exposé par le travail ou les loi-

sirs à du bruit d’intensité élevée.
De plus, certaines maladies de

Ÿ l’oreille moyenne et interne peu-
À vent s'ajouter au vieillissement na-
48 turel.

La presbyacousie apparait très
M graduellement et très subtilement.

tement sexuel du couple à la re-
traite ni de techniques qui dic-
tent comment faire l’amour. Se
faire l’amour ne doit pas devenir
une obligation mais un plaisir
teinté de respect et de liberté,
même à un âge avancé.

L'expérience acquise permet-
tra de s’adapter aux circonstan-
ces de la vie. Elle vous indiquera
que la routine intoxique le désir
et empêche l’accès au plaisir.
Pour échapper à la monotonie,
l'érotisme est l'ingrédient idéal
puisqu'il fait appel a la rêverie, à
l'imaginaire, à la fantaisie. Ce-
pendant, il serait réaliste d’ac-
cepter de n’être plus aussi per-
formant qu’à 20 ans, d'accorder

plus de place à la tendresse et de
faire l'amour dans les conditions
d'un climat de rapprochement
chaleureux.

Il ne faudrait pas oublier que
la caresse, la tendresse, l'accola-
de, le baiser, le toucher facilitent
l’intimité et augmentent l’estime
de soi. La sexualité est un moyen
de communication qui rend la vie

agréable et qui éloigne du stress,
de la solitude et de la dépression.

Gabrielle Blais, B.A.
PSYCHOTHERAPEUTE

auprès des retraités
de 50 anset plus

Tél.: (819) 565-3375

PRENNENTDEL'ÂGE ELLES AUSSI!
Cependant, les indices suivants ne
trompent pas! Vous trouvez que les
gens ne parlent pas assez fort ou

marmonnent. Vous vous sentez gê-

né de faire répéter votre interlocu-
teur surtout dans une situation de
groupe ou bruyante. On vous dit
que vous parlez fort ou quele volu-
me de votre téléviseur est trop fort.
Vous vous sentez exclu des conver-
sations avec votre entourage aux-

quelles vous aviez l'habitude de
participer avec plaisir et facilité.

Si vous répondez oui à 2 ou 3
de ces questions, il y a lieu d’aller
plus loin. La presbyacousie est une
manifestation normale du vieillis-
sement,mais il ne faut pas pour au-
tant le négliger. Vous pouvez faire
quelque chose.

Il s'agit de “consulter un des
trois spécialistes du domaine de
l’audition. Le médecin spécialiste
des oreilles, du nez et de la gorge,
l’'otorhinolaryngologiste, examine
vos oreilles. Il traite les maladies
de l’oreille et vous propose un trai-
tement médical ou chirurgical s’il y
a lieu. L’audiologiste mesure le de-
gré de votre perte d’audition de
même que les difficultés que vous
rencontrez. Il vous propose ensuite
des moyens pour vous aider à com-
penser vos difficultés. L’audiopro-
thésiste ajuste, répare et réajuste
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appareils ménagers

l’intérieur des garde
armoires...
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ESTARRIVE»
En 1995, évitez de vous briser
le dos a faire ces taches...

* Faites déplacer et laver vos meubles,

Faites laver les murs et les plafonds,

e Faites laver vos vitres
O _ * Faites nettoyer vos tapis
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les appareils auditifs qui sont un
des moyens privilégiés pour vous
aider à rester en contact avec vos
proches et votre environnement

sonore.
Si vous vous posez des ques-

tions au sujet de votre audition, un
ou l’autre de ces spécialistes sau-
ront vous guider. Informez-vous.

Élisabeth Têtu
Audioprothésiste

Groupe Forget Parent
569-9781

fogs

“Mon médecin
m'’a fait entendre

raison, je porte
une prothèse
auditive. ”

| Mon médecin, ainsi que

l’audiologiste et l’ORL

auxquels il m'a référée,

ont fait une bonne éva-

luation de ma condition

auditive.

Maintenant, je porte une

prothèse auditive qui me

convient, grâce aux audioprothésistes

du Groupe Forge(-Parent qui m'ont

aidée à la choisir et qui en ont fait

 

 
11 existe

maintenant
des prothèses

auditives aussi
efficaces

que discrètes.

 

  

l'ajustement.

Je n’avais

pas l'intention Peery

de laisser un Wat pu v

problème auditif je ae
me mettre a

part des autres.

J'ai toujours

été une femme

active, et je le

demeure.

* Modèle Illustré
non-éligible au
programme de
ls RAMQ.
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31, rue Brooks, bur. 1
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ANNÉE 20ANS D'ENTRA 
LE RÉSEAU D'AMI(E)SDE SHERBROOKE ET

[ DES ENVIRONSINC.
SERVICES DE MAINTIEN À DOMICILE POURLES AÎNÉ(E)S ISOLÉ(E)S

— VISITES AMICALES RÉGULIÈRES
— APPELS TÉLÉPHONIQUES
—TRANSPORT-ACCOMPAGNEMENT

(COÛT MINIME)

— RÉFÉRENCES AUX RESSOURCES

— GROUPESDE SORTIES
— ACTIVITÉS DIVERSES

AU RÉSEAU D'AMI(E)S, NOUS CÉLÉBRONS CETTE
IDE ET DE JOIE DE VIVRE!
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CONGRES DU PARTI CONSERVATEUR A HULL

Les délégués del’Estrie
reviennent gonflés à bloc
 

 

Alain GOUPIL

J |! faut en croire les délégués
S conservateurs de l'Estrie. le

congrès national qui s’est te-
nu à Hull en fin de semaine va re-
donner des ailes à un parti qui n’a
qu'un but: devenir l'alternative na-
tionale au Parti libéral.

Président régional du Parti pro-
gressiste-conservateur, Paul Milliard
en avait long à dire sur les retom-
bées de ce congrès qui a réuni plus
de 1600 délégués d’un bout à l’autre
du pays.

«J'ai presque envie de dire: c'est
parti!» a-t-il d'abord déclaré. «C'est.
à mon avis, le premier congrès pan-
canadien où on a pu constater que
Jean Charest a l’envergure d'un vrai
chef. On s’est rendu compte en fin
de semaine que Jean Charest n'était
pas populaire qu’au Québec. Il sait
comprendre les aspirations de tou-
tes les régions du pays ct son dis-
cours le démontre clairement».

Cette unanimité suffira-t-elle à
reporter les conservateurs au pou-
voir d’ici les trois prochaines an-

nées?
«Il va se passer des choses im-

portantes d'ici trois ans. Jean sait
exactement où il s’en va. Il est fidèle
à son plan. D’après moi, nous allons
être au pouvoir ou pas loin», à con-
clu M. Milliard en rappelant qu'au
début de la course au Readership, en
1993, le taux de notoriété de Jean
Charest n’était que de 4 pour cent
dans les sondages. «Aujourd'hui
tout le monde sait qui est Jean Cha-
rest».

Congrès motivant
Maire de Lennoxville et membre

de l'exécutif du PC-Sherbrooke de-
puis 1986, David Price parle d’un
congrès «motivant».

«C'est un congrès qui va changer
bien des préjugés à l'égard du parti.
Avec l’adoption d’un nouveau pro-
gramme. les gens vont se rendre
compte qu'on s'en va dans une di-
rection et que nous aurons des poli-
tiques à proposer». a-t-il résumé.

Pour Rita Baillargeon, une des
10 délégués de Sherbrooke, l'appui
massif à l'égard de Jean Charest va
lui permettre de remettre le parti
surla carte.

«Il a eu à vivre des moments diffi-
ciles ces derniers mois, mais là je
suis convaincue qu’il est reparti. Si
y'a un homme qui peut redonner vie
à ce parti, c’est bien Jean Charest».

Expérience inoubliable
En plus d'être délégué, l'avocat

Pierre-Jacques Roy s’est vu confier
la tâche d'animer les interventions
lors de la période de questions de
vendredi. «Une expérience inoublia-
ble», a-t-il mentionné.
À propos du congrès, il affirme

avoir été «très impressionné» par le
charisme que dégage le député de
Sherbrooke auprès du Canada an-
glais.
«En tant que Québécois, j'avais

pas idée de la ferveur qu’il suscite
chez les Canadiens. C'était très im-
pressionnant».
Quant à savoir si ce congrès va

permettre au PC d’aspirer au pou-
voir aux prochaines élections, diffici-
le à dire, estime Pierre-Jacques Roy.
«La politique c’est d'abord un

processus. La prochaine étape, c’est
de se donner un programmepoliti-
que. On devrait voir les résultats à
moyen terme».

‘establishment peu enclin
à reprendre le flambeau
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i Jean Charest souhaite le re-
S tour au bercail des anciens

membres du Parti conservateur.
bien peu d’anciens ministres rencon-
trés en fin de semaine à Hull se sont
cependant dits prêts à reprendre le
flambeau.

La plupart d’entre eux, a pu
constater La Tribune, poursuivent
actuellement des carrières en droit
ou dans le monde des affaires. car-
rières qui, disent-ils leur permet de
bien gagnerleur vie tout en prenant
des vacances quand bonleurplaît.

Tom Sidden, ex-ministre de la
Défense nationale: «Je ne suis peut-
être pas prêt à me représenter, mais
je peux certainement être actif dans
mon comté en Colombie-Britanni-
que (Richmond)... Pour ce qui est
des candidats, je pense qu'il est im-
portant de faire place à une nouvel-

le équipe».
Vincent Della Noce, ex-député de
Laval-Est, est aujourd'hui représen-
tant de l’industrie pétrolière: «Ma
contribution au parti, c’est d’abord
pour Jean que je la fais. J'ai tou-
Jours aiméce gars-là et ça va me fai-

   
Tom Siddon Pierre Blais

re plaisir de continuer à l'aider.
Mais pour mon comté. je n'ai plus
vraiment le goût de rien faire, a-t-il
dit sur un ton amer.

Pour sa part, l’ex-première mi-
nistre Kim Campbell a préféré éviter
toute question portant sur un éven-
tuel retour. Arrivée samedi, elle a
précisé qu’elle consacre actuelle-
ment toutes ses énergies à la rédac-
tion de son livre prévu pour l’au-
tomne, Elle enseigne aussi à la
prestigieuse Université Harvard, au
Massachussetts.

Certaines rumeurs veulent égale-
ment que Mme Campbell accepte

 

  
  

 

Kim Campbell

sous peu le poste d’ambassadrice du
Canada à Moscou que s’apprête’ à
lui offrir Jean Chrétien.

Pierre Blais, quelque peu embar-
rassé (il s’était rallié à Kim Camp-
bell lors du congrès à l’investiture de
juin 1993) s’est montré plutôt évasif.
Il se dit prêt à contribuer à la re-
construction du parti mais dans la
mesure de ses disponibilités.

«Je suis maintenant retourné à la
pratique du droit. Mes affaires vont
très bien et je n’entends pas refaire
de politique active. De toute façon,
je pense que l'équipe en place fait
de l’excellent travail», a-t-il men-
tionné.

Les grandes entreprises font
à nouveau la cour au parti
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es militants conservateurs ne
L sont pas les seuls à croire qu'ils

reprendront le pouvoir très
bientôt; quelques grandes compa-
gnies canadiennes semblentle croire
aussi.

Tout au long du congrès natio-
nal tenu à Hull en fin de semaine.
plusieurs entreprises de communica-
tions, de matériel de bureau et mé-
me des brasseries ont tenté de cour-
tiser les délégués aux avantages de
leurs produits.

C’est le cas de la compagnie
Cantel, un des principaux acteurs
sur le marché de la téléphonie cellu-
laire, qui a mis à la disposition des
1600 délégués des appareils leur
permettant d'effectuer leurs appels
tout a fait gratuitement...

Méme son principal concurrent.
Bell Mobilité, était présent dans la
salle des banquets où se tenait l'ex-
position commerciale du congrès.

Les délégués avaient-ils à effec-
tuer des appels interurbains? Bell et
Sprint étaient sur place pour leur
rappeler qu’ils réaliseront des éco-
nomies substantielles en recourant à
leurs services.

Une fois en possession de leur
téléphone cellulaire, les délégués
peuvent aussi se désaltérer parmi
une gamme complète de boissons,
allant du jus énergisant, à l'eau de
source, sans oublier la bière.

À ce chapitre. comme dans celui
des télécommunications. les deux
grandes brasseries, Labatt et Mol-
son-O'Keefe, étaient aussi présen-
tes. Elles ont, elles aussi, fait fi de
leur vieille rivalité le temps du plus
important congrès des Tories depuis
leur défaite électorale de 1993.

La brasserie Labatt est mêmeal-
lée jusqu'à vendre aux congressistes
une bière appelée la PC 95, qui était
en fait une Bleue (la couleur du par-
ti) remaquillée au goût du jour.

Loin d'être en reste, l'industrie
de l'automobile était aussi présente
au congrès par le biais de la Corpo-
tation des Associations de détail-
lants d'automobiles du Canada.

v

Motifs

«De cette façon, tous les manu-
facturiers sont représentés», de dire
un délégué présent à ce congrès.

Qu'est-ce qui peut inciter de tel-
les compagnies à participer à un
congrès politique? Toutes ces com-
pagnies veulent-elles à s’attirer
d’éventuelles faveurs d'un parti qui
aspire au pouvoir? Gerry Chenette,
représentant Cantel affirme que la
question n’est pas là.

«Pour nous. un congrès comme
celui-ci nous permet d'entrer en
contact avec une clientèle intéres-
sante. Beaucoup de congressistes
sont aussi des gens d’affaires ou mé-

me des clients qui ont besoin d’ex-
plications au sujet de leur appareil.
Nous sommes là pour répondre à
leurs besoins», affirme M. Chenette.

Selon une source au parti, ces en-
treprises ontété invitées afin de pré-
senter des produits susceptibles
d’intéresser une formation politique
commecelle du PC.

«Chaque exposant paie un mon-
tant qui nous permet de couvrir les
coûts de location de la salle, a-t-il
précisé. Le but premier de leur pré-
senceici est qu’elles offrent des pro-
duits de communication qui peuvent
intéresser nos associations de comté,
pour vous donner un exemple.»

Charest dévoile son
nouveau programme
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Huguette YOUNG

ort de son mandat renouvelé,
F (seulement 49 personnes ont

demandé la tenue d'un congrès
à la direction du parti) le chef con-
servateur a commencé à esquisser
les grandes orientations qu'il sou-
haite donner aux politiques de son
parti.

11 se fera l'apôtre dulibre-échan-
ge. il étudiera la possibilité d’instau-
rer une taxe uniforme sur le revenu
et il tient à «un déficit équilibré dans
un délai prescrit».

Surle front de l'unité nationale.
M. Charest a reconnu hier qu’il fau-
drait peut-être adopter une nouvelle
recette car les propositions constitu-
tionnelles de Meech et Charlotte-
town ont abouti a Véchec, a-t-il re-
connu.

«On a mis de l'avant deux initia-
tives. Ca n'a pas marché, a-t-il rap-
pelé aux journalistes. On fait ce
constat comme tout le monde et on
est placé devant un échéancier diffé-
rent, Maintenant, on est placé de-

vant un autre projet.»

Au cours du week-end, le parti a
tenté de refaire son image en se do-
tant d'une nouvelle constitution,
d’une commission politique perma-
nente et de nouvelles structures plus
souples pour assurer le dialogue en-
tre les militants et leur leader. On a
adopté aussi un système de suffrage
universel pondéré pourl’élection du
chef.

La pierre angulaire de cet effort
de modernisation est la création
d'un Conseil national, espèce de
«carrefour» où siégeront autour
d’une même table les représentants
des 295 circonscriptions et le leader
Jean Charest.

«Si on se coupe de la base, on en
paye le prix». a rappelé ardemment

. Charest.

Il semble que ce message ait por-
té.

On s'attendait à 1200 délégués. Il
en est venu 1700 dont environ 400
du Québec. Signe de renouveau,
près du tiers des délégués étaient
gles jeunes, «
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 "amour du chant choral
J cst facile ou impossible.»

« Mme Thérèse Lupien
reprend cette parole de

Dali à son compte.

«Je mesenstrès confortable dans
ma profession de pédagogue. Je
crois que la réflexion de Salvador
Dali s'applique à tous lesarts.»

Professeure de chant choral au
College de Sherbrooke depuis 1971,
où elle a aussi enseigné l'art vocal,
le piano et la formation auditive,
Mme Lupien aime transmettre le
goût du chant choral et trouve que
c’est facile.

Mezzo-soprano coloratura, Thé-
rèse Lupien à déjà offert des réci-
tals, chanté commesoliste dans des
concerts avec orchestres symphoni-
ques et orchestres de musique de
chambre. Puis. elle y a renoncé.
«J'aimais m'exprimer en chantant.
mais je me suis arrétée par choix.
J'avais quelque chose à donner aux
jeunes.»

Elle confie qu'elle a beaucoup re-
çu, de ses parents, de ses illustres
professeurs, mais il lui vient un nom
magique: Erma Dobler. «Elle m’a
beaucoup appris. Elle m'a mar-
quée.»

  

 

    

 

20 000 personnes ont participé
au 37e Festival de l’Erable
 

Gilles BESMARGIAN Plessisville
 

me Nature, la 37e reprise du
Festival de l’Erable de Plessis-

ville s’est clôturée dans l’allégresse.
Avant le souper au boeuf braisé re-
groupant 600 convives suivi de la soi-
rée folklorique, quelque 3000 ama-
teurs de produits de l'érable avaient
dégusté rien de moins que 900 kilos
de sirop (sur la palette et sur la nei-
ge) lors de la plv grosse partie de
sucre au monde. comme se plaisent
à la qualifier les dirigeants de l’évé-
nement.

G râce à la collaboration de Da-

Au cours de la fin de semaine, le
président du festival. Christian Mer-
cure, évalue qu’environ 20 000 per-
sonnes ont assisté aux différentes ac-
tivités dont le défilé, hier, dans les
rues de la ville de Plessisville qui cé-
lebre son 160e anniversaire de fon-
dation en 1995,

«Si on compare la 37e édition à
celle de l'an dernier. c'est le jour et
la nuit. Le mauvais temps, surtout
dimanche, nous a nui considérable-
ment. On se souviendra qu’il avait
plu toute la journée. L'augmentation
de l’affluence aux barrières en 1995
n’est donc pas dû au hasard. À mon
avis, même si rien n’a encore été
comptabilisé. de nous confier M.

Mercure, on a doublé notre partici-
pation».

Par ailleurs, contrairement à l'an
dernier, le Concours international
des produits de l’érable s’est déroulé
sans anichroche. S’il n'y a eu que 20
participants dont un du Maine.
l’Institut québécois de l’érable à pro-
mis de recruter plus d'acériculteurs
en 1996.

Mentionnons finalement que le
Festival de l’érable de Plessisville.
quiréalisera enfin des profits respec-
tables, est assuré d'un retour en
1996. Reste à savoir si Christian
Mercure sollicitera un troisième
mandat.

Le Salon des produits de chez nous
plus populaire que l'an dernier
 

Martyne GENDREAU East Angus
 

lon des produits de chez nous
d'East Angus s’est soldé, hier

soir, par un vif succès. En effet, plus
de 5 000 personnes se sont déplacées
pendant les quelque deux jours qu'a
eu lieu l'événement. L'an dernier, le
Salon avait accueilli 4000 person-
nes.

P our sa deuxième édition, le Sa-

Seul événement d'envergure ré-
gional du genre. le Salon des pro-
duits de chez nous est une initiative

du regroupement des organismes
économiques du Haut-Saint-Fran-
çois. soit les Chambres de commerce
de la région de Weedon, d’East An-
gus et de Cookshire, la Société d’ai-
de au développement de la collecti-
vité du Haut-Saint-François (SADC)
et de la Corporation de développe-
ment économique régionale du
Haut-Saint-François (CDER).

Avec plus de 70exposants et ma-
nufacturiers de la région, le Salon se
veut l'événement idéal pour rencon-
trer les commerçants. «Le but d'un
tel événement est de sensibiliser les
intervenants du milieu et aussi d’ai-

 

et de la MRC visaient le mêmeobjectif: inciter la population à connaître, et surtout ac
commerçants de la région.

der la population à prendre
conscience qu’il est important de
magasiner ici». a clamé Patrice Bre-
ton, le porte-parole des cinq organis-
mes Économiques organisateurs de
l'événementà l’ouverture du salon.

D'autre part, le député fédéral
de Mégantic-Compton-Stanstead,
Maurice Bernier. a tenu à expliquer
que «le fait d'acheter des produits
chez nous ne signifie pas nécessairc-
ment qu'on devient réfractaires aux
roduits d'ailleurs; cela signifie seu-
ement qu’onfait deschoses intéres-
santes ici qui sont dignes d’être sou-
lignées.»

 
Photo La Tribune, Martyne Gendreau

Les allocutions des Patrice Breton, porte-parole des cing organismes économiques, Maurice Bernier, député fédéral de Mé-
antic-Compton-Stanstead, Bertrand Dugal, maire d’East Angus, Claude Boucher, délégué régional, et Raymond Breton, pré-

eter les produits offerts par les

*
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Mme Doblerétait la secrétaire de
l'impératrice d'Autriche et reine de
Hongrie, Zita. Quand l'impératrice,
après un séjour au Québec pour
échapper à la guerre avec ses en-
fants et Mme Dobler, qui vieillait

cet instrument avec lequel on se dé-
voile si facilement!

«Le fleuron de ma carrière est la
pédagogie. insiste-t-elle. Le fait
d'avoir étudié avec des maîtres pres-
tigieux comme Kacsynski, Klimoff,
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sur eux et leur éducation, est re-
tournée en Europe. Mme Dobler
est restée à Québec, où Thérèse Lu-
pien a grandi. Cette dernière à alors
pris des cours privés d’Erma Do-
bler, en langue allemande, pendant
quatre ans. Elle conserve un souve-
nir respectueux ct admiratif de cette
dame, pédagogue elle aussi à sa ma-
nière.

«J'ai la conviction de faire l'un
des plus beaux métiers qui soient:je
travaille avec des instruments vi-
vants. Quoi de plus gratifiant que la
complicité et la confiance qui exis-
tent entre un professeur et son élè-
ve. surtout quand il s’agit de là voix,

 

Raoul Jobin, Ruzena Herlinger,
Bernard Diamant, Favaretto. Reut-
ter. Giensen, fait de moi le maillon
de la chaîne qui perpétue ainsi l’en-
seignement de la musique, selon la
tradition.»

Thérèse Lupien dit quelle a a
coeur que l'enseignement de la mu-
sique se développe et s'améliore.
C'est ainsi qu'elle a, par exemple,
fondé en 1990 le Festival-concours
de musique de Sherbrooke et de la
région de I'Estrie. reconnu par la
Fédération des festivals de musique
du Canada, et elle en assume la
coordination. Cela occupe pres
la moitié de son temps. Pour elle.

c’est important pour les jeunes ar-
tistes de trouver à se produire et
d'être évalués parleurs pairs.

«J'ai enseigné à tous les niveaux
et je privilégie l'enseignementau ni-
veau collégial parce que je suis en
contact avec des élèves réceptifs,
curieux et. enjoués. Ce qui m’ap-
porte beaucoup de bonheur. Le fait
de les voir évoluer par mon ensei-
gnement megratifie beaucoup.»

Aujourd'hui, plusieursde ses élè-
ves font carrière commeinterprètes,
professeurs, choristes profession-
nels. L'un est même comédien, une
autre journaliste et lectrice de nou-
velles.

Thérèse Lupien a aussi un don.
Elle perçoit à vous entendre si vous
avez un problème de surmenage de
voix ou de blocage vocal. Elle fait
de la rééduction de la voix. «Mon
professeur de chant, Bernard Dia-
mant, m'avait encouragée à déve-
lopper ce sens qu’‘il avait remarqué
chez moi et ça m'a amenéeà travail-
ler en collaboration avec un phonia-
tre et des spécialistes en otho-rhino-
laryngologie. J'ai aidé des profes-
sionnels de la voix, des comédiens
et des éducateurs à récupérer leur
voix et à poursuivre leur carrière.»

£ Groupe La Mutuelle

25 1870-1995

L'actualité en photos

 

01764

 
 

Semaine du bénévolat
 

 

À l’hôpital
d’Youville

Téléptoto par Christion Landry

L'Hôpital d'Youville à célébré l'effort
fourni par ses bénévolesen fin de
semaine.Le 29 avril est d’ailleurs la
Journée des bénévoles à Youville. Sur
la photo, on reconnaît à g. Alain
Veilleux, bénévole de l’année. Au
centre, le président du conseil d'ad-
ministration de l’Hôpital d'Youville,
Alain Émond,est entouré d’autres
bénévoles méritants, Clémence Gre-
nier, Georgette Blouin et Rita Daigle.
Gérard Lussier et Thérèse Beaute-
gard, eux aussi honorés, n'étaient
pas présents pour la photo.

À Richmond

Prato La Tribune, Guy Marchand
A l’occasion de la Semaine du bé-
névolat, près de 150 personnes ont
participé à unepetite fête en leur
honneur à Richmond. Parmiles per-
sonnes qui ont été honorées men-
tionnons Mmes Fernande Mar-
chand, Françoise Ouellet, Thérèse
Gagné, Ghyslaine Bilodeau et MM.
Robert Blanchette, Jucques Arse-
nault et George Morrison. Ils posent
en compagnie de la directrice du
Centre de Bénévolat, Denise Blais
et du maire-suppléant dela Ville
de Richmond, Georges-Henri Pou-
in. 

  

           

   

 

Association
des handicapés

Téléphoto par Christion Landry
Le Regroupement des bénévoles de
l'Association des handicapés physi-
ques de Sherbrooke rendait un
hommage à ses membres en fin de
semaine au parc Bureau. Sur la
photo, dansl’ordre: Claude Maill-
hot, Nicole Couture, Aline Nault, Gi-
nette Bergeron, Nathalie Bleau, Li-
ne Lecours, Chantal Trottier, Carole
Cyr, Luc Desbiens, France Saint-
Pierre et Mario Gagnon.

Pour les enfants
de Tchernobyl

Téléphoto par Christion Landry

Une soirée Casino avait lieu à Len-
noxville en fin de semaine pour
amasser des fonds destinés au sé-
jour de 16 enfants de Tchernobyl
qui séjourneront bientôt dans une
douzaine de familles de l’Estrie. Sur
la photo, Jane Mallory, organisatri-
ce, Nancy Mayo, famille d'accueil,
Martin Lunkenbein, organisateur,
Hélène Breault, famille d'accueil et
Erin Mallory, organisatrice.
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